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l ' iaMUe* 4» M. Hjlu Mt rrpoimce 

M l >oil <OMM ! • * • 

Gauthier de Glagny 
é» Clafa)y prODOM 

s i t ' X r s a l r de RoubiiE-Tourcoirig màmaée^am 

•a «ai «m 
I de l •topire. Il fao. dira u 

' Cftcianlat. 
à te le. aur lH ta* 

. da.-i.i. eu alla n 
ter ta &liaea do I Pi». 1 u r» 
«MT l'etatdeeent il« la mainte 
an*, «wt aiaiaaealr le Coaeordai. 

Ij^fcradfiiioitiiiiliioréeflspy 
L'adjonction 

Clagny don m 
Apre» r - " 

«nosée par M. G&uthier 

Apre* poiaiage, 
par » • « von ** 
• M b » * ironique* • 

H . Castolinccn*:. 

' • n . î b r - » » » . dan' 

•V Carattiud » fêht-ita do v qae la u 
«U rc«olM a dziu-iatdsr »• couver ne iii-n. a 
HtMtr b Onconj«t (iUdiniati-mï au rentre). 

Val* ém l'ensemble 
L'ensemble de l'ordre du jour es; ml! 

'cBieniblo. 

MM »i l i e»d '—- 0 
LeaseniMe est vote use H I O contre 1 1 0 
I l séance teice e 7 heure.» 4S, est renvoyée i 
main ? beure*. nour ti discussion générale de 

Election législative 
BASSES ALPKS 

•VH député 
3.0». «ni: 
1.K81 -

1u.crii.-a.133 -Votants :• 
1BI. C.islaae-Adolpht Hijbeard, i 

dp Sei.Mt-Oiae, rtd. soc. 
leiiiTkéténe, m. de Siit.rép. 
Louic Tiuier, rad. Eoe. 

(Dlllotiage) 
Il s'afril de renitilaecr M. La.io»ic 

eal. déeeet l> l ! deciabi-a dormir. ••. 
•ta Bear la piein.ira Ton. en 1H•». 
kaaletta-a. r« ' MM <w> '"=>••• IW» M coeali 
d'Hagaea, dîpoLeaorunt. con.ei valeur. 

Un fort Chabrol ù Troyss 
. Troyes, l i janvier. — L'n nomme Coqttard 
fcgé dé ttl) 'in», rep::> de justice, avait été sur
pris jeudi auliB tu tram de voler dei chcut 
• a n les jardioa de Saint-André, village des 
Tirant de Troyat. Le maraîcher loi envoya 
coup de fusil. Quoique blesse, le malfaiteurs 
fuit. 

l'arrêter, Co Quand samedi on vint r 
quard l 'élu, barricade dans 
orair w ta précaution de «a paurrotr *bca-
dammeot de munitions et de vivres. Armé 
tfaw ftuâl a deux coups, dune carabine et d'un 
rtralver, il lira «ans l'atteindre sur le proen-
WU de ta .«publique. 

Deux curieux, M. Ragoo, charbonnier, et 
Uaat Chirle* furent r,,c».ses samedi pur une 
décharge da Coquard, l'un a la main droite dont 
l'annulaire fui enleré, l'autre au moiiet droit. 

t > nèfe de \\ n m u i dun toute la nuit u n i 
Incident. Itiinanctu*, à troi» heure* de l'anrcs-
widt.U.Woeiltij l'aul.tromoant La surveillance, 
a .wtafc 4e parlementer avec L'auiégé, mais 
itraeju il fut arrivé devant U porte. CoquirJ, de 
I H grenier, le mit en joue et le tua. 

Deux courageux citoyens, MM. Dorej et Ra-
gM, protégea par une escouade de chasseurs a 
pied, (enent en joue les issues de la mais*», 
lt?nt allés chercher te cadi»re de M. Wœ.înj. 

On ne cait encor: catsuieot on pourra s'em
parer de l'assiégé. 
C * q * u r d aie d o n n e p l u s l ' ^ n e d e vie 

Trojet, H jantier. — Co^uard n'a pus paru 
tans («journée. 

Le* eonnctles A 
reliée* dans U me 
hier, i* wrie que l'on 
trier ne l'eat pas fait j 
pat réussi a a échaeper 

lin fd.it seiîilis ÏJ-.SI-, 
fuite. 

Lechion de Co^carJ a été trouvé aujonrd'hui 
ti le 

cothiie de la 

lai avait tiré L 

André 
•aird. 

Aussi la dem'irc J 
tement earvcilléc. 

ir, leeomnB?,ninnt T>rir,nt s'i 

r est-elle étroi-

de l u 1 11 a 
e dans h pot:.- vitrée, t'u'itiard 

A L'ÉTRINGER 

la Guerre j f Transvaal 
Dépêche de tord Kiïchener 

l^i-iriirp(<ucaef>i.i<'(il*> — l ^ « BfXT). ren* 
gfat*> naVHJÉi atar l'ordri- de Ucwet 

Loadre f . H j a n v ' . ; r — 1-î W a • offico r.M-...-:.:. 
f u i l* ( tcpérhj «aiv :..-! — affi'U-Ve — qu ' i l visnl 

•litrae cea-i Bo:ra c s t i r n ont t r a v é e , hit-r 
afeatin, I» vo e f, rrèe enire ZitrfnntaiB et liaaf. 
«éattio tt ont niia-pift eei Oe u oos*ei. lu ont 
t i é repousse, ri ioijr*nivi* p?ir la b.-i«arie d? 
eavaierie de Kndï. ve.ii;^ 'i l/amjsfontein. l'eux 
Itoer* ont été tués et lataaai a ir IJ th-jino ue 
tit-iille ; on en a TU tomber pttsiieuri autre*. 

tuea et quatre 
tieMia** 

• ont Ht r«pniiss.:s. Le 

•ocra ont été taca et deux fourgon* "ont ete 
rtft-réi. 

BOTeâ i également en un engagement avec 
t'eanetni priH de Smekal. 

t a eommaa>d*Dt D'inrez i?t boit lïaeri «at été 
tués. Nous o'avon«*nbi aucuns perte. 

Trois agents*, coini','t,<v;r i« paix ont été 
(ait* prUonnien :l mnenèa au laager de Dswet, 
natte da Uadkj , It 10. 

On d'entre eux, qui était si:j*t anglais, * été 
fMttle pu»* fowil- ; les denx autres, «mi étalent 
deux Burghcn, ont été fuuetiei snr l'ordre da 

•mm. 
Krrr.rii|cx*i. 

Sous pi-idtua non corre$ponda*t* et 
4êwtét im pm-mnmm fui ont dm mm-

^mmttatton* à ivna adresser de vou
loir bien n'écrire qus <nr U m t * i% 

I l TERHIBLB CATASTROPHE 
ttle Uoiirchefai 

. fYaaireaK.r détaih) 

Voici dp» renseigoemants su r U t«r-
rtl)li- calaitn,plie tjuc nous uvous signalée 
hier . 

L u <-»luMtrnph*< 
Dtinaocbe à «U heure* au matin, a la (dsar 

La Neuville, de Douchy, au moment de 

métro*. K celte distance. 
Batet, 4t ans, trorooé dit-on pur un jet de va
peur provenant d'un nivau purgeur, donna k la 
machine une nouvelle impulsion. 

La r (,<? remonta avec une vitesse vertigi. 
ladite ci vint heurter aux mollettes. 

Ii m résulta un ebo: violent. Unit des oa-
vr.cn furent tirojetea hors de- la cage. N . Au
guste llolle, 00 ans, fut assex heureux de pou-

furent saisis dans trur chute par M. Al 
fred Sergent, Age de 2(1 cina. qui le» mainlinl 
cu-je«au* dn lawme. M. Bnila Uédin. 41 ans, 
fut projeté KIC le toit de la Bae&iM à 10 mètre» 
de hauteur et reç.it de graves bieàsurei. 

Knfin quatre ouvrier* furcut précipité! 
le nuits profond, commo nous l'avons dit, de 
;>S0 mètres. 

Aux cri. poussés par les malheureux, 
courut; ua *erv>ee île letiurs fut organisé, on 
dégigea de leur paarial* situation le* mineur, 
noa tombé», à qui de* to.ns tmui^dials fureni 
donnés. 

Le mineur qui avait été projeté sur la toi
ture fut relevé en pittux état. Maigre »eigra 
ves blessure*, on ne Ctea*i<a B U de le gauver 

I i - v i c t i m e s 

Le bruit de la catas-rophe s'était rapidemeii1 

répandu duos le viiisja et on sccnirni noui 
poncr «eeours, aaaui la diren:ion d' M. Dombre 
directeur de La Ceaaf sgnie, MM. Deverne, Mol 
let, ete. 

On constata d'abord quels étaient les quatre 
mabeireiii qui venaient d'être précipités 
fond. Voici leurs noms: 

Charles Hérault, 30 ans, marié, avec t 
enfants : 

Edouard François, 31 anr marié, avec d 

Gustave Guisgand, 2f -ins. célibataire: 
Joseph Brasseur, 21 an: 

r T ; , t tombe s 

din, 41 an*, marié, ovec d-u 
a la tète une piiie profond 
caractère de gravité accentu 
épaule fracturée et deux ad* 

Les dix autres mineur* qui 
a csge avaient tous été blés 

sérieusement. [ g avaient t( 
regagner leur domicile. 

!»«•) "BHPCO ' 

Une minutieuse visite du 

s, c'etl Emile Beu-
enfants. Il porte 
qui présente un 

se trouvaient dam 

i* (.u neanmoina 

r » 
ttuits fut fai'e oar 

,davreg é'.snt Introuvables on 
dut vider le bmgnou, c'e^t-a-dirc le fonda du 
puits inondé d'une orifondeur d'eau de qu>n«e 
mt-tres.De* digues furent d'abord eievéss dans 
les acrrochige* po ir arrêter iVcoin-'-ment des 
eaux. Toute ta nuit, le» pompas furent mises 
en batterie pour rassi-cliPiir-nt du Imugnou. 

Le* victime» furent retrouvée» lundi matin 
dan» un état affrovable. 

LescadavrcteiNi^nl [ L : é P.-L tri m e n t <!»• chi ajuctt «. 
Dae cercueils lurent rapid^menL coniiruiis 

pour recueillir Ici débris hcinsini. 
Lundi à 4 heures i t de l'après-midi, le* 

restes de Joseph Braststtf furent reconduits 
par la voilure n'atnb licne-i au domicile des 
parents do la vit'ini», n ::i li -jnetleric. 

trinsportnit h 
respe ' debn» d;s troi, 

I /r i ir jni ' t*) 

manche aproi-midi MVI, Cniderct, proeu-
de la Hpubjquc, Gnb r:, juge d'initruc-
Milteteau, so.ts-prffa, M:l,v, capitaine di 

gendarmerie, l>on, Eoltftiaw des minea •**• 
tQ:t:it rendus à LoLirctï.1! p^ur ouvrir une en
quête judiciaire et'a'ttninittrative. 

Il s'agit d'éf b:ir les roio«aijaa>îuti*t ce oui ni 
sera g-itred ifi ile, pu- i 'ici, contrair-Tri-inl i 
ce ^ui »'e&: maitoeurec-iîHîrt produit pom 
Aniche, les infortunées v;rtiui?s n'emnorterom 
pas leur secret avec cil»-- -'-.n- n tombe. Iir;»t( 
onze K'-iïMir.s ceuliirrs r '•> ' ' ;:ror.t jn-T tir 
peu de uitiiière sur i t» o v,.r t . : < :r Lr^pae J 
l a q u e ! : - i . , o n t l u i r r i ' : . r' I ; •.' 

M. Mine'cau estai;., •ndiftief w* c-n^ols-
lions aux familles i l s vi -tinics, a qui il a exari 
mé les eondoléific^s il-.- i'iidîTiirii.tration. 

Les inagi.ira:s ont eontintié leur eni;uti( 
dans l'aprcs-midi de lued:. 

L * i i i i ' c a n i i l r n 

Goiii-i/igtue depuis J.j i 

ananivra es ta in^clune, il n'a ncû rtleve qui 
ii evtiilcr sin attention. 
A t'asp'ct da .'ctTruyiMe accident nui s'i-tait 

produit SOUJ se-. >•?«!, M. U-ive:, fo;i de douleur. 
' ffrtifii Inirte. On oui le irunsoor.er ch:-r. lui 

lui frouipiier des soins énergiques pour le 
rappt/jr a la vie. 

I / l M p r c * . n l o n 
La tri*te*»e est |««*r*N à Lvirrhe;,* It-rili, 

a Uouclij. eu haibiieat jwaaaaajaa et )m families 
de* blesse*. 

Cetic tri.tcsse a'est d'aiikiirs étendue k De-
un, où justement avait lieu, te *eît mnns, un 

grand couceri de b;tfi|iiiB.ir,ce, donne »ous les 
lupices de ta munici oante, au protit des vicU-
ai» delà calaatrouhe d'Amcbe. 

Leaj l \ i o # r a i l l l r « 
L"* fiinéraillei de Josenh Krassenr auront 

ieu aujourd'hui mardi. a 3 heures de (après-
nidi. Celle* de Ilernnt, Guisgand et Kracçnii 
ont Liées a mercredi matin, a 10 heures. 

A w l d e w t « t l l s i M e 
L'etTroyabie acciden: qui met encore une foi) 

en deuil le pays minier aurait pu être évite *i 
Compagnie da floucby avait inatallé dam *ei 

puits le syslime o'arrtt inventé psr M. rta«-
dtrectear des naine* d* Lens et que nom 
décrit Ion dq vnysge de M. Mitlcrand 

dans le Pas-de-Calait. 
L'expérience a été faite cous les yeux d 

' cage était en roareh 
: son posta et auU 
st interrompue. Le* 

nolettes » «ont impwiMti 
aa.uatenant lux mis» de Lens. L« Gotivarne 
saasU •epsmrraic-ilordOflniritix antres rompa-

REJCOMTRE SE 2 L0C0I0T17ES 
o/rtro LwtJgf Lièvin 

VH < H A U J / F E t K T U É 

uploy* i bureau centrai des iraniw.vs de 
ent tèleohoseit du dépôt de Lena k 

r la diraclion de 
aformaat qua deux loeo-

readre à Liévi 

piauge aei de 

•aiaUlMM, IV<MI panicl du travail il• hait heure* 

aad» tr.vau, •*«B*.!, B« 

n d ? 

• deux Loeamotiva*. 
trice da la gare de Liévia 
ir pas compris cet ordre, e: 
yageur» dans la oirec>'on 

aariron 300 a 
dépôt, It première locomotive, laquelle, pour 
éviter u* accident, s'était arrêtée : (e 
ciea du train de voyageurs, prévent 
•ignatix, fit de même. 

C> i>lques secondes après, k une vitesse sssex 

le mécanicien, le brouillard éisnaatrèi intense 
ne remarqua pss que la voie n'était pas libre, 
il vint beurler la locomotive qui l'avait pré' 
Ode*. 

U se produisit un choc violent et le chsuiTew 
de ta locomotive sortie seconde du dépôt, Louis 
Mouton, t\ an*, fax projeté contre le foyer el 
relevé ayant Le tr&ne brise. I. expira qu.'iquei 
heure» «près. 

Cet accident a proiuit une vive impretsioB 
eo ride. 

COURAGE NATIONALISTE 
« I S a M - i i i f i - M l n 

Un malheureux aliéné venant de Libourne 
(Gironde) 

ires, 

descendu du chemin de fer, 

ii-rain où il s'est livre k deaeicer 

Ne comprenant pas le langage incohérent de 
cet infertuné, les btbitaot» de la commun" ' 
prirent pour un allemand qui venait espionn 
queqt,E8 nationaliste* se mirent k f'rapo1-' 
malheureux sans djfense qui eut bienot 
vixrge en boui.he. 

l'a» ûe ces brutes raiilsif )« h\râ tuer pi 
que : * Ce Prussien venait narguer ie* r'rm 
chez eux t» On n'alla pas jusque-la, P I = 
pauvre fou fut ligoté et jeté dan* I* abaai 
de vûre'.e, dont la porte fut girdée par t 
pompiers en armes. 

Que quel heures plus tard, le père de l'nliéné 
venait le rècinmer. It déciara que bon fils qui 
n'avait plus !,i;r lui qu'un biliet do rent francs 
avait fui avec une ioiome beiucoup pus impor-

Le parjue^, 
ces auxquels i 

ï l iq . . . 

i aeles d; BXCBM 
nlisi-s se sont li 

i chiirgï la ga; 

L e r é ç i i m a d e s b o i s o n s 
U t suite d'une réclamation émanant d'un 
>upo de oeti taots d« vir.s, M. Ciinaux a dé
nué des kstructinr.s aux uireci^urs ilepirte-
ntanx pour si voir ai le* délais accorde» snnt 

Ces délai* m 
dont la situai.c 

ie derrsi 
i»nt seeord"* aux ddAHaail 

offrirait de» garanties tulii 

LES GREVES 
A DOUAI 

A L ' U S I N E B R É G U E T 
Aorè» ui c einr.-vue de ta delegauun <lf>* gré-

iitcaawcM. Ahard, sou<-i,r6fet, il y eut une 
iunion où le pr^std-nt ani synu> al rcr.d i 

i de la grève fut v : par 5S 

'a/ ien changé à la tvitualtoB. 

A CALMS 
7 « E m n n o l p n l l o n » e t l* P . 4>* V, 
Nom avons succiticcment fuit cr,nn«fire ui-

-inn.-be U d-r.sino nriïe par le I». 0. ¥.{(?**-
ation du Nirrl). k la suite de i\nquè:e ae M. 

déci.i 
I.iiV, lePj-.nvi*rt001. leasM 

1* |As4Vr*tT«l dn K 1 du P. O. f., 

ue Calai* qua ni sont 

près l'onvertar* 

i i« de 

conflit qui * f u t * Ik-ba*. fB* Bk' ' '* 
la i 

e a rgani t s l io i i et Vinfluanro 

is j o u r non* f i funcf lce r ta r 

VGWM *tol*tB** tro* noen 
Culcis Q . lS.t» s 1000. i* 

^e*. le>vQ(lio;.t 1' « l i » i o n » 
»P racileûn'iit Ici r e i c u i . e î 
t i iMrat î t i r i . a rejeta do ion 

s e t n a i B eo inb r* ue menint-** a n 

Loi» du» pnarnar ln r» pour l 'sop.i 

i- ; d* l i d -eordmea i 

r . timon. 
cm i.oar !• 
d -vp i r agi 

1 p o u r prti; 

n c r i o a n e l t*rti<„r.t. le* ps t rom 
l o a j a a n ior«qu«. f*ai 

t parce qi i î f 

i du N... 

Kir 
•cco iHtoa* . 

L * s v n d i c s l • r E « « o c i p » t i o 
che r de* p*t r«*s tout i a r g e n 

t, noi r* a e l t g t a i » t r e * v a i 

r t t ' a .oo 
C'est d.v 

O T * delefr--

de ftvtte d* i ' a r ^ n t Ht 

ces d i v a n p 

a ï . ï o n a ' . a q - » 

=rrS5S 
i *i*bli q a ' a a i 

w e r r s t ç a . i , c 

Os l'eaeiC-t* d a citoyen 
•t« fade-al . it r e t a i u : 

d a l« con t i t ab i lH* d* iynd 
Il r tMor t Btfd • • P*«t â m 
•atitriaié* d* t* trmiic** m été p*y* p a r le* f* 

t - O i e l i famé*** a o n n * d* 34 Ir . «t q a e l q a s i 
M a t i a t e a q a a l'on a c c u * • l 'Rntsacipat iaa • l ' o r * ) ! 
t i l o r q a ï o k la Boor t* d* l r « r s , | d* P r>a. * ft''i 
Mé t avovr» p M r •*•*. ronisk* il r w s o r t d* l i c a r 

S. O*- *i It", nt***brw d* I' . K m i a c i o M i o a a • ' * • * 
PB* fa*» M M C M B U * a*t* o t a s d» l ' •Uak*a> 
c'«it qoe n d r k t c i a s i n t H* l ' o t u ps* ktd ritaaBBai 
r.s>* « u ' i h croient t r t i p r* ;ud ic ' i* lo h ts p i -paUi ioa 

y ai conctrn* h troisième point, 
rf« l<>titttluye, 

Matmrê toutes («* cotuidiftttiont que ton 
peut /&•>*> mtoir. 

M ut pré tiittrttnMgeaiter- mnntxie par It 
nt/mlicmt « l 'Union <• ta éctrrtmt des pourpar
lers le syndicat a l ' Ë m a n c i p a i i o u s , 

L'attittidv des membrtt de ce dernier • ne 
peut te justifier, 

t n conséijaenre. | a F é d é r a t i o n d u N o r d d u 
P . 0 . ¥,, consniér^nt que te fuit d'entretenir 

•tiltage permal vu patronat de prolonger 

ta conduite de et 

•UT qui appartiennent 

Vm a c c i d e n t da,«ai a i e «mls-e 
" " ' ' I L O T * " * " ' Blltlfi* .af " t F " " A u 

M a O T i n * , G B i l r a . d* Soubi 
lixaeraJaTabes if; f^M'Àiighem. rue S* 
AotoidfJ, t f «ut eu *«a»Mtaion p 
cuie de aoD métier est le*»** se U 
lu.ions ataulupte*. 

i j l ô i e i Hici 

Déclare désapprouve. 

Et met en demeure » 
à ton «rgaxisation da 

la non-obwvation rfc *a> 
BBMB leur exclusion du l'at 

i'iHir te Comité fédérut <• 
: Scerêtaire, 

G. D B L O R Ï . 

I J O S t \ x i x i » t o » 
Le comité de l'Association des f-bnean1 

LE SPORT 
T i r *«t l«t>ml d * R n u b s i U 

/;,:. ri n •Vtiitif rfri u jan 
1U01. — N o t u h r e d a c * n o a c h « i t i r m i . 7 4 0 . -

" ï OiB. — Mouebe i . H 0|0. 
— 1er p n i . A l f ro i fJoref ; 3i 

Blooetïei. 2o 0|0 
1er p r i i , Alfr. ' * 

Alnhuns* O n l i j d o ; 3e. I leori Van-laeli 
B - * « o m b r e . — l e r i n i i . A r t h u r I 

2e. Loni* Oïl ies ; Ht, Kiorimond l ' r o v o j e o r 
L* c o n c o d i s a<te doom-rs d a a s t ro i* moi* 

Nat ional 

, 1,. 

a l i r d o la t eg ioo d n Nord , pro 

u Comi té d ' o rg io t i a i i oD. 
irs d e * niniiSnTiH?» r s t ^por i e i 
r e o r t , l e f l a n m u r s fédéral r o n 

Merrê* fc l ' a rmée a n i v o et k la isi 
. Ce* d«ratrr* tout a'stllears sbtvia 

•onconrs des BBtiaa ne fera en deux 
•aaant le» lyce*>., rollcp'.*. t t e r i l e s 
,fiUi" • de f l o u b i j i et de T o o r c c i n » . 

. H n i q-jf 

li.iul •/.. 

la v.lla 

n o a i b r e a i p r i t d ; d' . lè<»tioni et indivi-

l e i vola* de< Conseils m n o i f i n a n x de 
: I ' -M. .T et 4 A U M > U I « . l O M r a a a a a a *nb-

C a o c o n r i fédéral da R i u b a i i . voici n u i n U -

N..u« espérons qu.. U ville d» 

FOQT-BALL 
m s p o r t i v e t o n r q u e a i n n U e 

'a'in d c . ' t ' . S. T. 
\i du nial io , l 'e.jaipe p remiè re do S t s d * 

é<|mpe m i n e d s I I ) . S. T . Ca match j o u a 

if. p a r 4 h m s ! ( T * I B T t . \*Hl»X i f î R 
ieto. 0 t u nar.. o m eio n u r q a e » p s r l« 
n 'on t pu l i r a compte» car le* j o u e u r s 

:*dc Rcnb i i* i*n : Chr i t t i sen* . 
KQ-v.-. I V o r n . v , t l av t t , I t oo -
ie, Id.rlitDr, B r r y . l ' o a r i t ' . 
nbo te, V»n d* V>t«ra*hl. Mo-

t ï o m i u t i n , 1-' 

•=ii 
irumm, Sa:quin 
, rut. 
tv9*. 1I»,1P c«i 

ai l laid qui < 
u l ; e . li a i 

n : d'égal • 

l 'éqnine p remlé 

, Diuboit. 

i Pt> 
I T dei 

NATATION 
i grande niw*coBwar* orgcniico \ 

irogrsinBie o>t composé en gr.«oile tsrtie da 
•os couiiqufcs it *uaioiklf*s*Bl taodtti ; nt 

i«a» rt*» *o*r^* dij r*t**s* et daai.n..>.'-ht d 
-tcr-r^lodOBt un burî-ïSTOï f;r;nt h-s délies dci 
,-nr,,'--or*. 
Iij rîiii!lf«ai pritcTiri? psr I?' riiS-riiéi cMn 

Sïï-
» V 1 8 I M P O R T A N T 

/,/.. / / tw'lerf.ù' .1 fleiprixhï 
tlètuitlniil vtndl ucrle ou en oblige ne 

. , eon.r ifaj . . . 
V i e t n r V « l » k l f r , H n r H C n n i . 
l.-ii.l.r<- .lu .!..••> a-n «!>..<> 

ROU8AIX 
eritablo savon du Congo, O t 6 0 le pa 

I .Vtêajur do P r k l n A RussbaK 
M.nrav.er, evfque de 1» k o est arrive a II 

.ambrai, hier n 

Il a été reçu a la gare par M. It .coulombiei 
Dobbeis, demeurant 181, rue l'elian, dont I 
fis, procureur gén"rai des missions h I*éki( 

M. F»vier après 
loonbierdansls pi 
vtuier le collège e 
pour Tourcoing. 

il est parti 

lie il • rendu visite fc M. Leblanc. 
romain, k MM. François et Louis Dalle 
, fabricants, rue d* Tourcoing, dont le 
•on récemment, fut pendant vingt 

général ' 
M. Corset, à H. t i i f i l ' 
lits es musioanaira lai*ri*t<. 

M. Eavier, qui i'e»t refusé 
a quitta Tourcoing pour Litl 

aile, dont le 
i-Tsin. 

pard. aaenuisier, ilgé de At ans. démit 
dn Tillaol. impssie Satal Loui% s été pique par 
un clou, ce qui a occuionné «a pinari*. 

- CB«E MM I, Ilubir ot J. Decleroq. rue du 
Fresnoy, 80 M. Giliègne Juies, tisserand, Agé 

— Au service de la vaieit, N. CraoaaHlinak 
Jules, charretier, kg? de 37 ans, demeurant ha
meau du ti'.c, s sVattreioa, en tombuit «é* 
fait une entorse au pied gauche. 

— Cnex MM. Th. Segird et J. VmarVère, 
r u tH ie i ae l l , M: Oiétw-ïk Charles, lunrutoitr, 
lue de &ï ans, demeurant rue ^Kaffar ti, k 

Hi*r k S haare* s e* IU* k U »*irU 4* T«*T*n 

*oi*g. as* sdindiciiian, an tt lot*, da foarnUar»*, 
trsvaas .t mkW-1 tl*vr* «n W01, Rot *t WW. 

RUwat prettaU ; 
^ T W S > 4 , « : "»•• • > « B^aaWaat. aa|sl**, 

PT<Mjd*at; HippMjU UiNMjra-Colsoa al Victor 

Pour io*tb?uM™n$!l**-Otmui, maLrif 
ihile Leper* cl Har<* atilbaa. aé>ata. 

uaial* a* MM JBoJt* rt Sal.m. 
anoietpatt . JnUm ktarria, m»-

d» Ruubaix 
sa r*»alt»ti : 

1 Poaraitare d* foate 

K * « i C l , a r 
fr. 38. aCO— Adjadlea-

Poaraaax et focJsrie» de 
I ' O B I k U o t u i M - K»**i» IN (M). 

t- F o a r n i l u r a d* p l o m b e Tr. !0 f » t — A d j o J i . 
r a U i r e : Compagais roya l* A a i n r i w ù * da* mine» — 
H s b n * I CiO. 

3 ' F a . 

demeurant rue St-J an, 10, ; 
nulsire de 1s main g-uiche. 

— Chex M. Léon Olivier, conslructen 
Courlrai, M Gorieux Louis, •Miatar. âgé de i\ 
ans, demeurant boulevard de Strasbourg, il. • 
tombant s'est fait upe contusion à i'œ 1 gaucb 

— Ch(z M. Créoellc-Fontaine, constructeu 
M. Dedeeker Chanc*. 33 ans, manœuvre, a i 
lé pied gauche écrasé. 

— Chez MM. Lscjm'e et Deprès, me d'IW 
M. Farvscque Gesar, M ans, teïnturier, a eu 
pieu droit écrasé en conduisant un etnri 
enargé de pièces, 

— Ch"xMM. Lefcbvre et Florent, boulevard 
Gsmbetu, 498. Mlie O'iplanques Mari 

buttoir d'echaupement de son métier. 
— Chex MM. les Ci s d'A fred Motte, rue M. 

lière, Mue Hespei Angèle. tisserandé, kgee c 
U ans, demeurant rue du Moulin, à Watirelo 
s est fait un effort du bras droit en soulevant i 
bascule de son métier. 

— A la gare de rV , M. Dehottcq Marcel 
_ A ans, demeurait ru< 

d u Ogiers, k Croix, s'est blessé k U jambe gau 
che en tomb-mt. 

— Chez M. A. Reboni, imprimeur, M. Foveau 
Lucien, g»reon de magasin, Agé de '£> ans, de
meurant rue de la l'rrche, 4i- en tombant k la 

L a c o l è r e d ' a n c o c h e r . -*• Dm: 

il'i ans,, cocher, demei 
Tourcoing, i 

ife t enupsrM.Par i i i . 
A la suite d'une discussion 
pnrte de l'etabliss-ment. 
C'est alors qu» furieux G. 
rc sur 1 immeuble brisa m 

leur de 300 U. 
Au br ût du verre tombant 

1ère de G 
r le pavé la 

il offrit de pnver les d-gats et versa 170 frai 
d't-comate afin que nlsint* ne fut pas portée. 

état da 

Bonchéc de pain. — S 

. " . * * ! de 19 an*. 

aidé de quelques camarades 
isun cabaret inhabité avait 

etain.Ue (.-us ii a outrage 

i da 7 an 13 jan-

s ''T.', ; enfunu lïso Total 4001. 

Lu «tan do 

S o v o n • T > j a i , Ï M - 3 I * " n a ( i t : * B 
POUR LE LINÙE ET POUR LES LAINES 

Ë-tiger rigoureusement 1* t i t r e . 

gBodeliprcf^tnrc. 

ÊLlXin SVtàBOIS 

F L E B 8 - B R E U C Q 
l porte monnaie — Samedi matin, 
e absence de Mme Augustin Slergae-

que, demeurant au Chemin d'Epmoy, 
lu inconnu s'ei' 
ns ie tiroir d' 
nten.n 18 franc* *t queiqu*s a 
Tamponnement — Samedi soir, vers 8 heure 

M. D-i.angre Joseph, marchand de beurre 

.marny, il fut tan 
de Line. Un essieu d* 
M. Do'itngre iete dsm 

TOURCOING 
A L'ÉTAT-CIVII. 

J o y e u x < i u l | > r o c | i i o 
On nous raopone le jjyeus quioroq-io suivant 
ii s'est i,as- nu bu^au de l'Ent-C-vil, 
L'n b"aw hutams qui venrli d'avoir m Ha, 
i uai llile, uria detii personnes de l'accoroîn-

gner pour f.ii-e la d> ciarstion de naissance, et 
ii »ertir rie té mai na ;.msi qna ie pitseril in loi. 
Aorès s'être ennuis de la nature de ' 

ïiion. l'empsoyr c m l — 

OH d'usape •' ie nom du oèr" ? 
Les trois homme- (e regardèrent et en chue tr 

•quissèrtiit le •.'(;.ii; (!•; ia Croix. 
1,'emplov;'' r - rerev^nt pas de réponie renou-

S'ia I* demande : < ie «om du père ? • et 
Mie fois r-'i'V'iu'. la tête, regarda le* dèca-
in'B qui répondirent : * On l'a fait toui tes 

Tèe de l'empivé qui. n'y comprenant rî^n, 
• fï-it uiterrogfteuf et dé^éwTril ie quiproquo 
ni u -L-n-oqua cii ?, t.'1.' '..ne nouce hilarité 
L'affaire est aaaaa drolatique pour mériter 

l ' n T o u T q n e n n o s a i decori> de la mé
d a i l l e m i l i t a i r e . — Noua aiiw.-i.oo» qu'm 

e no» coiiii»airioi"*,M. Miuriee-flésire Se»moi 
t -adjudant' an ISî de ligne k Perpignan, Tien 
e ree»voir la médaille militaire. 
M ScxiTtDs * fourni vingt ans de service, es 

ommé percepteur k lleuvry (l'a*-de-Calai«). 
M, Maurice.Sramps est cousin germain da M 

camps, agent du service de la lûreté. 

m a n v a l a •!*>. — Le nomme Km il 
! ana, tapisseur, rue de Meti 
broiicq, qui 

beooorti 
sison V 
qui'n.i 
jnt k ni__ 

pour le même motif-

vait été arrt'l 
coups | aa i. 

d'être mil en état d'arrestaùoâ 

• f o r t na t sMe . -H ie r ipH-s-midi.ver* % h.. 
MaieBanii.ei, M l » , u n i profession, demeu-
rsnt ra t del Cinq-Voies, fc Tourcoing, passant 
rut Librr.sère avec un* astre dîme, » est ira* 
tie subitement indisposée. 

Trantpnrtée k l'ttirasiaot du • C*a.g* » alla 
y rat aaortt presque auiasikt. 

La dseteur Ur r rue ae put que coistater le 

d ^ e - Bonillat sonsTrsit depuia looffttnpi f U N 
aiadie de ereur. 
L* aacpa *tp* tra«iaartc aujoard asti 4 fatf-

iit disiimolè 
uscron fc Lille, t 

» contenant chacun 50 kilos de tabac soit 
100 kilos, vitcur 1,201 fr. 

Accident»* d a l r*va t i l . — Julaa De*ur-
œoni, tii «us, aide tondeur, chee MaUun-bu-
brulie, fabricants, boulevard Gambetta. a reçu 
un poidi mr le poignet droit et It main gauche. 

' ! - gauche 

— K. TheoDhiit, W a u , oanoauvre ctsetHe-
praater et d e , fwdaura, rua du Boia, i 
Ueasé a l'index 4a ta m i t «Voit* par U i 
d'u« chaasia fciiiaur Bsrawré M t W a , 

taasrrtM aaSasaMagr BaJl»'jjHiEi-* Aajasn**-
lioapsar i f aTT a f Tfl aaSJBl 4aTipj i t_ 
IWt - im - lfj.4. a», 

Fouroîmi-j iln 
Social* 

M. Purr» J>*idwiie-Leroufia. d* 

vtnacs ; tr. 4 ix» — 
brives et da Villeiupt 

— Mibait 13 00. 
.VPt.ar.uar* d» roklaati eé brocha: fr. • |.i« 

- A.ljndlrst*ira: MM AituiM Pr.iirnac *t tils, d* 
Ao«b>u-ToareoiD*; *~ %»\m% 5.r> O,'1. 

0' Fourmi*T» du cordai jwar joints: fr, 97Z - • 
Adiudicstairo : pas d"adjn icatsirç. 

7' Fonrniiure note macoaa*r.a : fr. 2 fOP — 

" ' ".M — Aajaal-

rnouvAux 

Le mystérieux voleur pincé 
D-puis quoique» mois de nombreux vois sont 

ommis che*. Mme veuve Grimooponl et jamiii 
; coupable n'av^i* pu Cire découvert. 

Dimanche matin, encore un individu afasl 
atroduit cbtxMroe Grimonpont, cullivutrice. 

Vers 6 heures i,t . celic-ci s; rendit a la 
•aaaj ot son fil» iirm.i. alla lui, traire les va-

Le malfaiteur profilant de BMf absence k 
•u* deux, se mit a fouiller tous les meubles et 

découvrit, dissimulée dans un coffret, uns 
de 20 francs dont il s'empara. Lorsque 

M. Griir 

Ile k manger il fut surpris u'aperc 
eur de is lanterne qu'il tenait k la main, un 
alfaiteur qu'il reconnut aussitôt pour èir<: un 
immé Aloi.e boom, ancien domeitiqu- de la 
sison demeurant pré» de l'estaminet du 
Bon Coin », k Marcq-en liarceul. M. Grimon

pont devant les menaces du voieur se m i r a et 
crier tu voleur ; mais avant que le» do-
tique» ce soient accouru;, l'individu en 

question ivait pris la fuite en brisant une vitro 
la tenèue du talon. 
Le garde Doprets a nroc4dé à iarreslatinn 
i voleur qui a éié ecrôue k la prison da Mou-
ux et a été ensuite dirgè sur Lille pour è'.ra 
is k la disposition du juge d'instruction. 
Pendant que le garde Dunreix procédait k 
irrenation, M. le commissaire de no lice da 

l.a Madeleine perquisitionnait i 
llo-n 

domicile do 

LANNOY 

LILLE 
La fin d'une histoire tragique 

1 U . M I I K « r \ T I \ F S I » f c R K 

Quand fluti - é rivions hier, s o u a i ' i n -
ifttcrf de notre l^g'Hmo Indignation, MB 

pat-ip; apho dt> la « Chroni<|ue de la Se-
m.iiriH» visant l 'attitude d 'un é tudiant 
ayant abandonné une p nivre Ûlle qu ' i l 
avait •BBBBVM ruère, et l 'enlnat dont il é tai t 
le pore iMWiMijié, nuti" avions sur tou t 
lu préoncupatiyn défaire cunprcndre qu ' i l 
y a des reuponfwliilités (jye p e n >une, 
Lins la vie, n'a le bîr.i>t d'ûvitev. 

Noua n'avons pus l;t deul (endre quand 
1 s'aoit de fa ts qui révoltent et notro 

erjyur et n ' i ' re c o ^ r i e n - e . et nous avons 
t r e q u i ' nous pens ions^n termes clairs 
lotal.'tneirt di:p'HirvuB d'urbanité — il 

est dfiScirco'istauc*sou fhez les journa-
' >.sv t« pht- 'oniôoe se firoduit. 

oua avons aujourd 'hui , c 'est-à-Jîre i 
, Iques heures d' iniervalle, la aati^iuc-
l'un de constater que les dure t .'piUiètes 
tomhAei de notre [dume, n'adressaient & 
quel [ii'un qui aviùt le cœur meilleur qua 
nous le pension*. 

L'étudiant mi« en eau-^e, était tnarté, od 
[M nous ignorions^et iL>' trouve qu'i l a 
puusé une br-ava jeun*) lemine.qui, s ans 
ié>itatiiin, apK-s avoir vu L'enfant, a dit ù 

son mari : 
I! est gentil, ce M M . Il est mal tv t i -

renx par t» faute. Veux-tu que nous Padop-
>o. * 
Le mari a txcqaiewf spontanèmeat eo 

qui rachète bien des choses. 
E t voilà la Ho d'une histoire. 
En résumé et pour conclure : A tout 

péché, miséricorde. 
L 'auteur du malhenr dont s'est en t re 

tenu la presse vient, dansaun élan de gé-
néros té tardif ma i s néanmoins apprécia
ble, d 'at ténuer sa faute dafts les l imites 

eetle at ténuation lui res ta i tpormlee. 
Sdiis n 'avons p lus d'anaertume pu is 

qu'i l vient, par «ne action louable, du 
réparer t a part ie , M mauvaise action. 

Et pti tsqu'aajourd'hui ftuidi' par ona 
compagne au cœur bienfaisant, le péra 
du petit abandonne vient d'entrer dans 
la voie du devoir, nous déposons la 

{ùume, satisfait d a résul tat obtenu, ron» 
eut aussi de voir que nos bons camara

des du reportage oet prouvé une fois da 
plus , que dans la presse lilloise, les jour-
nali ' tea ont la cœur biea placé, ce qui 
n'est p u la) cas de tout le uosa ïe . 

B . I». M. 

A « 4 r « t W t r s e B x a J a g H 
L appel qna U pressa IllUiat «sst ealifra, 

n i * i .** »* taesn aaaaiaa^aW fdJM, Maait 
« y a svassBa» taaaat asiMaasV êTAaas>« l a - , 
trssBnx, l* pauvre asaM t»M>a ibaaaeaail r tanaU 

^ n ^ ^ r ^ l l ^ H fY-vr-* tfat 
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